Document professeur 

· Objet : Cet exercice permet une évaluation sommative des connaissances acquises lors de la première partie de physique, les interactions fondamentales. 
· Description : Cet exercice exploite un extrait de texte de Luc Valentin dans le but de calculer la valeur des forces d’interactions électriques, gravitationnelles et d’interaction forte entre deux protons d’un noyau puis de conclure quant à la cohésion du noyau.
· Durée : environ 25 minutes.

· Correction :                                « les trois interactions »
1) D’après cet article, la limite de portée de l’interaction forte est de 1,5 fm soit 1,5 ( 10-15 m.

2) L’expression littérale de la valeur de la force d’interaction électrique s’exerçant entre deux charges qA et qB 

situées à la distance d l’une de l’autre est :                            Fe =
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Application numérique : qA = qB= e    donc 
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3) L’expression littérale de la valeur de la force d’interaction gravitationnelle s’exerçant entre deux masses de très petites dimensions mA et mB situées à la distance d l’une de l’autre est :               
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Application numérique :   mA = mB = mn     donc 
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4) D’après les indications du texte, la valeur de la force d’interaction forte « est environ mille fois plus grande que celle de la répulsion électrique » donc on peut écrire :               
                                                                                                               Ff   =  1000 
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Application numérique :   Ff  = 1
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5) On peut constater que Ff > Fe > Fg  et on peut même dire que Fg est complètement négligeable par rapport aux deux autres forces et que la répulsion due à Fe  est très faible devant l’attraction due à Ff. On peut donc en déduire que la cohésion d’un noyau est assurée par les forces d’interaction forte.
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